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destal — dites si vous le preferez un füt — lequel sera souvent
divise en plusieurs &tages pour l’entretoisement de la construc-

Honi? er drum tescalier ,>"puis d’üne partie'i haute, largement

ouverte, recevant les cloches. Mais les coussinets des cloches

ne se scellent pas dans la maconnerie : les mouvements de rota-

tion et de vibration se transmettraient trop directement aux

murs quils ebranleraient rapidement.

Les cloches sont donc suspendues ä un

ouvrage en charpente, nomme beffroi,
qui n’adhere ä la maconnerie du clocher

que par sa base : c’est une sorte de cage

carrce dont les cötes sont formes de

poteaux, traverses, entretoises OU Croix

de Saint-Andre, soit a plomb, soit

legerement inclines, et qui porte ä la

partie haute les fortes poutres aux-

quelles les cloches sont suspendues

(hg.s1145); Le beflror repose: par? les
pieds de ses poteaux ou par les tra-

verses de sa base sur une retraite de
la maconnerie ou sur des corbeaux sail- Fig. r145 — Befroi en charpente de

lants; ä& part ce seul contact, il ne doit Be
en aucun point toucher les murs. Si donc il prend un mouve-

 

ment oscillatoire, ce balancement se perd dans l’elasticite de la

charpente sans compromettre la maconnerie.

Quant aux murs de cette partie haute, ils sont tr&s ouverts,

par des fenötres longues et &vas&es, munies souvent d’abat-sons,

clöture en sorte de grandes lames de persiennes, qui s’opposent
au mouvement ascensionnel du son, tout en defendantle beffroi

et !interieur du clocher contre la pluie.
Au-dessus, il ne reste plus qu’& couvrir le clocher, soit par


